
Programme intensif : réflexion personnelle. 

 

L’aventure commence  

le dimanche 11 mars 2012,  

dans un cadre isolé, mais splendide. 

Comme tous les aventuriers,  

je ne savais pas trop à quoi 

 m’attendre, mais je voulais  

absolument vivre cette expérience  

unique. 

Dès l’arrivée le langage m’a 

 semblé être une barrière  

insurmontable, ne comprenant  

pas ce que l’on me disait. 

Mais au bout de quelques jours, j’ai commencé à comprendre de plus en plus 

l’anglais et à essayer de communiquer avec les autres, notamment grâce à la 

nécessité de collaborer pour travailler en groupe. 

Lors de cette première partie de semaine,  

nous avons beaucoup travaillé avec la  

nature et donc le land art, ainsi que  

l’utilisation des sens pour la découvrir. 

Tous les jours, après avoir découvert par 

 la pratique, nous travaillions par groupe, 

 sur la réflexion et la création d’activité,  

dans le but de partir de ce stage intensif  

avec un bagage culturel et professionnel,  

regroupant les idées de toutes les personnes présentes lors de ces deux semaines. 

  



La deuxième partie de la première semaine m’a semblé être beaucoup plus basée 

sur la création, l’invention, la liberté d’expression. Je me rends compte que 

pouvoir faire des choix est une chose importante. 

Lors de la deuxième semaine, nous avons pu faire des activités avec les enfants. 

Lors de la préparation, nous devions nous entendre et nous mettre d’accord sur 

les activités et rôles de chacun d’entre nous, dans le groupe. 

Lors des activités avec les enfants, j’ai pu me rendre compte des différences entre 

certains pays. Je me dis qu’en Belgique nous voulons trop "surprotéger" les 

enfants et donc ne les 

laissons pas découvrir le 

monde. 

Lors de ces deux 

semaines, j’ai été heureux 

de me retrouver tous les 

jours avec mon groupe. 

Au fil du temps, je me 

suis attaché à toutes ces 

personnes si différentes 

les unes des autres, mais 

vraiment uniques. Dans 

ce groupe j’y ai trouvé 

ma place, j’ai su être écouté malgré la difficulté de la langue et j’espère avoir su 

écouter. 

 

Bien sûr nous avons travaillé, mais nous nous sommes aussi beaucoup amusés 

lors des pauses et activités prévues en fin de journée par chaque représentant des 

pays présent. Avec tout ce temps passé ensemble, j’ai commencé à ne plus 

ressentir la barrière de la langue, les gestes aidant beaucoup. 

Groupe B1 



En ce qui me concerne, je retourne chez moi la tête remplie d’idées superbes, de 

souvenirs inoubliables et de réflexions sur la manière d’être avec les autres et les 

enfants. 

Ma réflexion est en continuité avec mon vécu de stage, sur ce qui est vraiment 

intéressant de faire avec les enfants, pour qu’ils soient acteurs d’un quelque chose 

à construire, que ce soit de manière individuelle ou en groupe.  

  



 


